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Un œuf de Pâques 

Quand j e l'ai connu, il avait 80 ans et de ­
puis 64 ans l'on se moquait de lui. Il était 
géologue et minéralogiste d'instinct, non de 
science. II avait tout appris à travers champs 
rien à l'écol*— car sa femilleet lui sortaient 
simplement et modestement de la terre. Sa 
main n'avait jamais t iacé que quelques pages 
d'écriture dans son enfance, mais ses pieds 
avaient, ensuite, écrit des volumes sur la 
poussière des grands chemins. 

Il était haut de taille, avec l'ossature énor­
me, les jambes et les bras de l'orang-outang. 
Son visage semblait taillé h coups de hache. 
Deux arcades sourcilières profondes s'em-
broussaillaient de sourcils touffus et gr ison­
n a n t s — et, au fond, brillaient deux prunelles 
vertes qui voyaient le jour, voyaient la nuit, 
au plus près et au plus loin. H avait une voix 
de bronze et un appétit de four. 

Pris , à 16 ans, de la passion des minéraux, 
il roula dès lors les Cévennes à la recherche 
des échantillons, avec le flair du chien et ! • 
regard du chat — la bourse assez habituelle­
ment plate, le ventre vide le plus souvent ; 
que lui importait pourvu qu'il marchât ? — 
et il allait, gravissant où grimpent les chè­
vres, rampant où se coulent les renards, 
trouvant toujours quelque rareté qu'il rap­
portait avec enthousiasme dans son caphar-r 

C'était une chambre meublée d'un Ut 
sangles, d'un vaste fauteuil en tapisserie et 
d'une table de bols blan« qui, tous trois, sur­
nageaient au-dessus de terrains de toutes les 
époques et de roches de toute formation. Il y 
séjournait une semaineau pluset en délogeait 
des mois durant. 

Le vieux chercheur v ivai t de ses trouvailles. 
Quand il pressentait un rude hiver ou se sen­
tait l es jamiies fourbues, il vendait aux m u ­
sées publics et aux collections privées quel­
ques échantil lons précieux. Le Muséum de 
Paris et celui de Londres en ont acquis beau­
coup. Le printemps refleuri et les jambes re ­
posées, il repartai t—quêtant , fouillant, fure­
tant, déterrant du piochon, cassant du mar­
teau, dans le lit des ruisseaux, sur la cime des 
monts. 

Sa chambre occupait un recoin de maison­
nette à l'écart de la vi l le , plantée dans le vo i ­
s inage d'une montagne tout entière sortie des 
entrailles d'un volcan et formée de pouzzo­
lane. On l'avait exploitée à ciel ouvert dans 
les flancs, s i bien qu'au fond de ces tranchées 
d'un rouge calciné et désordonnément déchi­
rées on se serait cru dans un enfer éteint. Au 
sein de cette pouzzolane que des charrettes 
emportaient continuellement se trouvaient 
engagées, çà et là , quelques déjections volca­
niques — des bombes petites comme des œufs 
de tourterelles, ou grosses comme des outres 
de v in . 

Ces bombes étaient composées d'un éclat de 
lave en fusion lancé par le volcan et qui r e ­
tombait après s'être solidifié dans l'air en 
sphère allongée par l'effet de la rotation. 
Mais, en traversant les terrains ou s'ouvrait 
le cratère,ces bombes en emportaient au pas­
sage an lambeau qu'elles emprisonnaient dans 

BB. &à*t pourquoi elles ren­
ferment Ordinairement un n o y a u — curieux 
quelquefois, précieux souvent . 

Le vieux minéralogiste possédait une col­
lection de ces bombes qu'il brisait et, dans les 
plus mignonnes , il avait rencontré du grenat, 
du saphir et Jusqu'à des parcelles d'or. A 
chacune de ceTles-Tà il donnait pour étui un 
de ces oeufs en bois de coco à mettre les cha­
pelets. Un des charrieurs de cette pouzzolane 
était père d'une petite fille de neuf ans — in­
tel l igente, remuante, v i v e comme un furet. 
Elle avait suivi et compris le collectionneur, 
assez pour qu'elle se fût chargée de lui appor­
ter les bombes menues qui se rencontraient 
sous la pelle de son père. L'enfant n'en lais­
sait point égarer une seule ; car le vieillard 
était bon pour elle et l'embrassait et la gâtait. 

En 1870, le soleil de Pâques éclaira le vieux 
minéralogiste dans son vaste fauteuil. Il ne 
restait de numéraire au pauvre homme, ce 
jour-là, qu'une pièce de deux francs qu'il v e ­
nait de palper — pour mémoire — dans le 
gousset de son gilet . La petite fille entra. 

— Bonjour, monsieur, dit-elle. — Eh ! mon 
enfant, qui t'amène aujourd'hui, fete, et si 
matin f — Je vous apporte vos œufs de P à -
quos. En voilà-t- i l un oeuf de pierre ? 

En effet, le vieil lard retira des mains de la 
petite fillette une bombe volcanique de la di ­
mension d'un œuf d'autruche. 

— Et, à ton tour, tu as bien compté que j e 
te donnerais aussi tes œufs de Pâques ? L'en­
fant ne répdndit pas et rougit . Le minéralo­
gis te regarda autour de lui avec inquiétude. 
Mais, ayant aperçu, sur un grès métamor­
phique de la formation plutonienne, un 
chanteau de pain de seigle oublié là depuis 
une semaine, il g l issa deux doigts dans son 

gousset et en tira la pièce de deux francs qu'il 
donna à sa petite é lève. Celle-ci la prit , re­
mercia et, joyeuse, sortit en courant. 

Le vieillard rapprocha son fauteuil de la 
table où il saisit son marteau, sans interrom­
pre, l 'examen attentif qu'il faisait de cette 
bombe. Elle était superbe et ressemblait à un 
œuf énorme dont la coque de pierre aurait 
gardé la teinte rougeâtre des braises du vol ­
can. La bombe, sous un habile coup de mar­
teau, s'ouvrit, dégageant de sa pulpe solide la 
moitié de son noyau. Ce noyau était volumi­
neux, irrégulier — d'un beau bleu velouté. Le 
collectionneur bondit hors de son fauteuil, 
éleva le fragment de lave à la hauteur de ses 
prunelles vertes. 

Il ne s'était p i s trompé. C'était réellement 
là un saphir, mais d'une dimension extraor­
dinaire. Il calcula, par approximation, sa va ­
leur marchande et arriva à un chiffre tel qu'il 
se cru fou. Après une nuit d'insomnie et de 
fièvre, le long de laquelle il raisonna et pro­
jeta comme un sultan des contes orientaux, le 
minéralogiste partit pour Paris . 

Il tomba avec impétuosité chez le joaillier 
de l'Impératrice qu'il connaissait. Le joaillier 
s'extasia et dégagea prudemment de sa gan­
g u e le saphir tout entier. 

— S i la taille rationnelle, dit- i l , n'emporte 
pas trop de son volume. . . car, vous savez, 
l'astérisme peut-être, e t c . . C'est douze cent 
mil le francs. 

Le v ieux coureur d'échantillons s'abîma 
sur une chaise qu'il faillit écraser. Ses cal­
culs les plus extravagants n'avaient jamais 
osé monter jusque-là. Le joail l ier présenta le 
saphir à l'Impératrice. L'Impératrice se laissa 
tenter, mais demanda à réfléchir. Or, les pre­
miers bruits de guerre avec la Prusse préoc­

cupaient déjà les Tuileries. Le marché ne se 
conclut point. Le joaillier, assuré du place­
ment, eût fait sans doute des propositions. Il 
se contenta d'admirer la travaille. 

Le minéralogiste désappointé se rendit à 
Genève. Chez le bijoutier en renom, même 
étonnement, même objection sur le même 
aléa : la taille. . . l 'astérisme.. . N e faudrait-il 
pas le tailler en cabochon ?ajou(a-t-il . Cepen­
dant, il ne restait au vieillard qu'un écu. Le 
bijoutier et lui parlementèrent, se querellè­
rent, se séparèrent, se retrouvèrent et, enfin, 
le saphir demeura au Genevois contre trois 
mille francs en argent sonnant et sept mil le 
francs de ces menus rubis sur lesquels, dans 
les montres, s'exerce les frottements du mé­
canisme de l'échappement Le minéralogiste 
revendrait ces rubis aux horlogers et en réa­
liserait petit à petit la valeur. 

Le pauvre homme qui était parti avec la 
richesse d'un sultan dans la cervelle, revint 
au logis avec les ressources d'un pauvre dia­
ble dans sa poche. On ayait beaucoup parlé 
dans son chef-lieu du mervei l leux saphir et 
l'on s'en vengea en riant doublement du 
vieux fou. 

Pâques de 1871 retrouva le minéralogiste 
dans son fauteuil. Il attendait quelqu'un. Le 
soir venu, il se mit en colère et fit s igne de 
monter à la petite tille du charrieur de pouz­
zolane. — Tu ne viens donc pas me demander 
tes œufs de Pâques, cette année ? Les voici 
cependant et j e t'attends dïpuis ce matin. 

Le vieillard tendit à l'enfant un de ces œufs 
en coco où il fermait ses petites bombes rares 
et dans lequel tintaient quinze louis d'or. 

— Nous avons failli devenir riches, moi 
comme un prince et toi comme une prin 
cesse, grâce à ton œuf de Pâques de Tan der 

nier. M s i>.>en et les bttoottars ne P • 
voulu. 

Deux ans après, n>,m' 'rabgiste mourait 
à quatre-1 i: </' 
solitaire, misérable 
terrains et de i r:- jut * 
trouva deux boite.. « r le» pains à ' 
cacheter pleines d i bC&Pgecie. 
s'en défaisait que difnoiIem< ••'• r.H-oe 
proportion. 

Pour payer le dernier te nnc de m '''••• i 
et les frais de son enterrer: • < ». , 
lit de sangles, sa table de bon f 
grand fauteuil en tapisserie 
furent jetés par la fenêtre ce • o u v r a s 
de maison et surcharge de plan 

Le pauvre chercheur de mintrau . renl : ' 
modestement dans la fosse comn. i i . c , e n ' 
pleine terre d'où il était sorti. ' * 

Les bons bourgeois de la ville parle 
core quelquefois de lui — pour en rire.fc 
la petite fille du charrieur de pouzzola 
femme aujourd'hui, s'en ressouvient toujou. 
— pour le pleurer. uni GIRON. 

Voici les commîmes belges pour lesqneD-s 
l'affranchissement des lettres est de 20 centimes 
an lien de 25 : 

Antoing, Blandain, Celles, Géminés, Courtrai, 
Dottignies, Gaurain-Ramecro:x, Havines, Menin, 
Messines, Mouscroc, Moorslede, N'èchiu, Neuve-
Eglise, Taintignies, Teœpleuvr Tournai, Warne-
ton. Wer*i*%. Vpr<w 

COMMERCE 
COTONS 

Télégramme! communiqués par M. BcLTBAiMHmioffraai 
U E IIA V U E , • m a l . 

Ventes : 2,090 balles. Marché soutenu. 

U V E R P O O I * e m a l 
Ventes : 5,000 balles. Marché calme. 

N E W - Y O R K , 5 m a l . 
Middling Tlpland, 10 3|4. Ventes 3,200 balle». 
Middling américain : a Ntw-Orléans 10 3|S ; Savannab, 

10 9|M. 

I . K H A V R E , s a m e d i ? m a l . 

Mai 66 60 
Juin 61 . 
Juillet 67 «0 
Août 67 7* 

Septembre. *» . . 
Octobre 68 *S 
Novembre.. 67 ï^ 
Décembre.. SA 50 

J a n n e r . . . 
Février. . . 
Mars 
avr i l . . . . 

66 30 

Télégramme communiqué par M. L«o* CLERC : 

U V E H P O O L , ' mal, 11 h. 57 matin . 
Vente : 6,000 balles. Marche soutenu, 0 à '|»4 de baisse. 

Mai-juin 3 4-i|6» 
Juin-Juillet 5 45|64 
Juillet-Août h 47|M 
Aoùe-Septembre .. 5 48(6 i 
Sep'embre-Octobre 5 -i2(Si 
Octobre-Novembre 5 ÎZyô'i 

Novembre-Décembr 3 30(64 
Décembre-Janvier 5 30(61 
Janvier Février j . 
Février-Mars {.. 
Mars-Avril f.. Avril-Mai. •[• 

C É R É A L E S & F A R I N E S 
P A R I S , . n m e d l 7 m a l . 

{Dépêche spécial*) 
PaaraSM. — 9marquas. — Tendance calme. 

1 6 mai I 7 mai l i 6 mal l î mai 

S6 80 36 30 Juillet-Août 37 89 37 ÔO 
37 30 I M . . U derniers.. I 56 50 I 36 8S 

Marque Corbeil 36 . . 
Circulation : 500 

B L M . —Tendanee calme. 
Courant I £7 23 I 27 . Ijuillet-Aoûti 26 50 I 27 25 
Juin I ÎT 30 I f» n 14 dern iers . I 2» 75 | 25 50 

Sarnu». —Tendance calme. 
Courant I 17 23 i 17 . . I Juillet-Août! 16 50 I 16 25 
Juin I 17 25 I n 25 U derniers. . | 15 50 | 15 50 
HUILES, GRAINES ET TOURTEAUX 

l . I L I . K . i î e d l ' » m a L 

C o l z a 
H u i l e é p u r . 
Œ i l l e t t e b . g 
L i j j d u p a y s 
L i n é t r a n g . 
C h a n v r e . . . 
C a m e l i n e . . 

H U I L E S 
l ' h e c t o l i t r e 

C o u r s d u y C p r é . 
3» . . 
58 . . 

»-.: 

G R A I N E S 
l ' h e c t o l i t r e . 

« O T J R T . 
l e s 100 k i l . 

13 5 0 H . . 

u.. n .. î \ . . 24 . . 
22 . *8 . . 
10 . . 11 . 
1* 

P A R I S , s a m e d i 7 m a l . 
(Dépêche spéciale) 

HUILX DS COLZA. Ferme. 
6 mai 7 mai 

Ceurant. . . . ! H 73 | «9 25 
Juin 1 4£ U 49 75 
JuilletAoût 43 75 30 25 
4derniers. .! 51 ï3 I 51 75 I 

HUILE DU LIN. Ferme. 
6 mai 7 mai 

Courant....! si . . | M . . 
Juin. 51 . . 51 . . 
JuilletAoût! 51 . . 50 75 
4 derniers..! 50 50 I 50 75 

ALCOOLS 
PAIUM, s a m e d i t m a l . 

(Dépêche spéciale) 

Srauxuiux. — Tendaaca ferme. 
6 mai 7 mai 

Courant.. .1 41 15 I 42 85 
Juin 42 25 42 25 
JuilletAoût 41 (5 40 73 

40 1i 
4 derniers. 40 75 

C. da clôture 
42 25 
4* 25 
42 25 
40 73 

SUCRES 
LILLE, s a m e d i "9 m a l . 

S o c . B * 3 ( 8 8 d e g ) 

— p a i n 6 k . n* 1 
B e t t e r a v e s d i s p 
M é l a s s e 
3(6 f in d i s p o n i b 

COTK OFPIC1BLLZ 

Cours du jour 

70 73 . . . . 
91 50 

Ofl . D e m . 

'.'. '.'. 

C o u r s p r é c é d 

7 0 75 . . . . 
91 50 . . . . 

P A R I S , s a m e d i •» m a l . 
(Dépêche spéciale) 

Suças îHciosna. — Tendance calme. 
6 mai 7 mai C. de clôture 

SU- disponible.. . 1 ÏS 50 . . . . | 2 8 50 . . . | 28 50 . . . 
SUCRZS ILANCS. —Tendance calme. 

Courant 
Juin 
Juillet-Août 
4 d'octobre 
Ratines 

82 30 
33 10 
33 50 
33 23 

M . . < » . . 

3* 75 
33 . . 
31 30 
33 . . 

83 . . SJ . . 

32 75 

A N V E R S , s a m e d i 1 m a l . 
(Dépêche spéciale) 

(En entrepôt). — Calme. 
6 mai 7 mai 

I 28 . . 1(4 . . . . I 28 . 1(4 . . . 
23 . . 3[l . . . . I ZS .. Ii8 . . . 

I I I I 

PÉTROLES 
A N V E R S , s a m e d i f m a l . 

(Dépêche spéciale) 
Tous Iea prix s'entendent en francs par kilos. 

(Cote officielle.) — Calme. 

1 6 mai I 7 mai II i 6 mai | 3 mai 
15 . / . 15 . / . Juillet 13 1/i i 5 l ( i 
14 7/s 14 7/8 4derniers. 16 . / 16 .r. 
15 . / . i 1b . / . || ! I 

SAINDOUX 

Disponible. 
Mai. 
Juin 

A N V E R S , s a m e d i 7 m a l . 
(Dépêclie spéciale) 

Marque Wilcox. — Calme. 
6 mai 

Ss 

1 mai 
SS . . I|4 

. 83 . . . | . 

CAFÉS 
Mai. . . . 
J u i n . . . 
Juillet. 
Août... 

I . E H A V R E , s a m e d i 7 m a l . 
95 75 j Septembr. 97 25 j Janvier. . . 98 25 
96 0 Octobre... 97 50 Février 
96 73 Novembre 97 73 Mars 
97 .. I Décembre 98 . . I Avril 

A N V E R S , s a m e d i 7 m a l . 
(Dépêche spéciale) 

Ferme — 4,000 Brésil, Santos good average 47 et 48 1(2 cts. 

MARCHÉS D'AMÉRIQUE 
N E W - T O R K , 6 mai. 

5 mai 6 mai 

Change sur Londres 
Change sur Paris . . . . . . 
Pétroles. Brut disponib'e 

— Unitfd pipe ine certificates . 
— Standard v.hite disponible. . 

Saindoux. Marque Wilcox disponib e. . 
— — — a livrerproch. 
— — Fairbank disponib e . 
— — Rohe disponible . . 

Farines. Extrat state shipping brands . 
Mais. Western mélangé 
Froments. Roux d'hiver disponible . . 

— — a livrer courant mois . 
— — — prochain . . 
— — — suivant. 
— de printemps n* 2 

Cafés Fair Rio i plus hauts cours). . . 
— Good Rio : plus hauts cours) 
— Fair Rio n* î à livrer prochain. . 
— — — à livrer à 3 mois . 

Sucres. Raffiné Mosoovade . . . . 
Suit Prime City 

4 36 l i * 
5 19 3[8 

<W 1(2 
6 Si 4 

7 35 
7 E 
7 40 
7 m 
3 6 ) 

49 . ] . 
97 .1 
»6 3 (8 
N 7-, S 
M I i 2 

M -t. 16 311 
17 I 

a 3o 
15 60 
4 1 2 

3 ' .3[!6 

4 ?6 I l 4 
S 19 3 ( 8 

66 1(8 
6 3 ( 4 

7 35 
7 45 
7 49 
7 35 
3 6'J 

49 . ; . 
97 1(2 
96 l i t 
96 l l < 
95 3 ( 3 
H ! i i 
17 !( ' . 
17 l i t 

15 ciO 
15 80 
4 Ht 
3 l't 

MERCURIALES DIVERSES 
A U D E N A R D E , 5 mai. 

(On cote par hectolitre) 
Froment blanc 15 50 

» roux . . . . b. 
Méleil l ï 26 h. 
Seigle 10 50 h. 

Poi 
Graine de colza . . . b. . . . 
Poiu. de terre.. 6 25 h. 0 25 
beurre,le kilog 2 ;6 b. 0 04 
Œufs, par 83... 1 45 h. <ï 07 
Un. M kilog h. . . 

SUIFS 
r _ _, PARIS, 6 mal. 

men? " * " W e n t e n n s e t i a n * c b * D g « -
Cota commerciale : 35 tr. 

TISSUS &7iLÉîTDE COTON 
r i . Kousn , 6 mal. 

mîlE£*>Z i " ' 0 6 ™ " U
 J

f , r m e - * U S S 1 W « sur les 
marche? • Amérique, que de l'Inde et d'Europe Le» 
recettes dans les ports d'Amérique août trè» faibles et 
tous les commissionnaires du Havre «'accordent à 
prédire de la hausse. ' * 

Les nies de coton ne s'en vendent p u mieux chez 
nous pour cela. Un» amélioration est d'autant moins 
probable que beaucoup d» nos t isseurs, ne pouvant 
eeoaler leur product on. diminuent le travallTiioit en 
ne faisan» que quatre jours la semaine «oit en s e 
travaillant que huit heures par jour. 

Quoique nous soyons dans la première semaine dn 
mots, les affaires ont été p e i importantes, n o m ne 
voyons toujours pas d'acheteurs et les demandes »sr 
correspondance .«ont bien loin d'être satisfaisantes 

Tous nos t issus Ocras, blancs, de couleurs, impres­
sions et doublt.res. souffrent du même mal : le m a s ­
que d'argent chez le consommateur. 

Bourse de Bruxelles du 6 Mai 
Emprunt 4 0 " à KM Ï5 — Emprunt 1880 4 0/0 à 102 
— Emprunt 1 8 » 3 0/0 à 93 60 — Emprunt 21 /2 0/0 à 
90 . . —Obligations Bruxel les 1862 à 10025 — Obliga­
tions Bruxel les 1874 à 100 £5 — Obligations Bruxelles 
1879 à 100 12 — Obligations Bruxel les 1885 2 1/f 0 0 
(libérées) à S9 50 — Idem (non-libéréesl à 96 25 _ 
Obligations Anvers 1874 à 104 . . - Obligations Gand 
1883 a 1 0 1 . . . 

On r e ç o i t d a n s l e s b u r e a u x 
du J O U R N A L D E R O U -
B A I X d e s a n n o n c e s e t in ­
s e r t i o n s de t o u s g e n r e s , pour 
t o u s l e s j o u r n a u x d u N o r d . d e 
P a r i s , du r e s t e d e la F r a n c e 
e t d e l 'étranger, s a n s a u c u n e 
a u g m e n t a t i o n d e pr ix . 

I M M E U B L E S 
A VENDRE 

Etude de M« DUTHOIT, notaire 
à Ronbaix, rue du Pays , 2 1 . 

VILLE DE~R0UBAIX 
Rue d'Inkermann 

MAISONS 
dont trois front à la rue, portant 
les numéros 143, 145 et 147, et 
les trois autres s ituées derrière, 
front au sentier de la brasserie. 

P lus dépendances, le tout érigé 
sur et avec une superficie d'après 
t i tres de 5 ares 65 centiares. 

La maison n* 145 est à usage 
d'estaminet. 

Les deux autres sont à usr.ge de 
particulier. 

Cette propriété t ient d'un côté 
à M. Lambert-Oesmazures, d'au­
tre côté à M. August in Leclercq, 
occupation Dejaeger, et dans le 
fond à un sentier di t sentier de la 
brasserie. 

A VENDRE 
pour sortir d'indivision 

L'an 1887, le jeudi 12 mai , a 
trois heures de relevée, ledit n o ­
taire DUTHOIT, procédera i l a 
vente publique au plus offrant, 
da ladite propriété. 

S'adresser, pour tous rensei­
gnements , audit M" DUTHOIT. 

14739 

Etude de M'Aime VAHÉ, notaire 
à Roubaix, rue Neuve , i3 , suc­
cesseur de M* Cott igny. 

VILLE DE~ ROUBAIX 
Hameau de la Vigne 

Sentier du Ballon, n° 15 

MAISON 
à usage d'employé 

AVEC JARDIN 
A VENDRE 

En l'étude de M* Aimé VAHÉ, 
notaire à Roubaix, le ieudi 12 
mai 1887, à 3 heures de relevée. 

Cette maison est occupée par 
M. François Vandelcerkhove au 
loyer mensuel de 16 fr . 

Pour tous renseignements, s'a­
dresser audit M* VAHE, notaire 

14669 

A I A I H ? B * ( ' e t r è s D O n n e s c o n -
HUJuHdit ion», un vaste bâ­

timent av» c cheminée à vapeur, 
propre à faire un tissage, une 
teinturerie, ou torte autre indus­
trie. On monterait, au besoin, de 
la force motrice. — S'adresser au 
bureau du journal, sons les let­
tres L. F. 14687 

Etude de Me Aimé VAHÉ, notaire 
à Roubaix, rue Neuve, 43, suc­
cesseur de Me Cottigny. 

Commune de Wafctrelos 
i. 

Ï S a r e » K O c e n t i a r e * 
DE 

T E R R A I N 
à bâtir 

sis à Wattrelos, front au chemin 
deLeers 

II. — S I X 

MAISONS 
d'ouvriers 

avec 14 ares 18 centiares 
DE 

FOUIS ET TERRAIN 
en dépendant 

sis i Wattrelos, près la rue de la 
Vieille Place, tenant a s courant 
de l'Espierre, occupées par divers 
«a loyert total de 612 trames par 

A VENDRE 
en la Mairie de Wattre los , l'an 
1887, le londi 9 mai , a troi» h e u ­
res de re levée , par l e ministère 
dadi t M» VAHÉ. 

P o u r tons rensei gnements , s a-
dresser aad i t M* VAHÉ, nota ire . 

] * o y y 

Etude de M* VALENDUCQ, 
notaire i Lanney. 

A vendre de gré à gré 
UN BEAU 

T E R R A I N 
CONVHNABLX 

pour Campagne on Hôtel 
Contenant 

5,082 mètres carrés 
SISSUR ROUBAIX&CR0IX 

Ce terrain, très-bien s i tué entre 
le boulevard de Paris et la rue de 
Lille, présente un front de 41 m è ­
tres 50cent , au boulevard de Cam­
brai e t da 91 mètres 50 cent, sur 
le Parc de Bar Dieux. 

Prix modéré 
J o u i s s a n c e I m m é d i a t e 

S'adresser, pour traiter, A M* 
VALENDUCQ, notaire à Lannoy. 

12788 
A VENDRE 

mm DE CAMPAGNE 
avec beau jardin 

à proximité du tramway 
S'adresser à M. Jourdeuil, rue 

des Fabricants. 44. 14664 

Immeubles à louer 
A LOL'ER PRESENTEMENT 
grande et belle maison avec m a ­
gasins , anciennement » usage de 
fabrication de t issus, s i tuée à 
Tourcoing, rue du Château, n» 16. 
S'adresser à M' Legrand, avocat , 
22 , rue d'Havre, à Tourcoing. 

14700 

A LOUER PRESENTEMENT 
une belle MAISON avec porte 
coehére, écurie et magasia, située 
rue du Collège,'3 bis, à Roubaix. 
— S'adresser pour tous rensei-
ments chez M. R. Gambart, 3, rue 
du Château. U702 

Âois important 
POUB LA FABRIQUE OE ROUBAIX 

A LOUER présentement et pour 
cette saison seulement, 106 mé­
tiers jacquart grande et petite 
largeur, avec force motrice Pour 
les conditions, s'adresser rue De-
reguanconrt, 5, Roubaix. 1 676 

T r i V T l ' U i r U 0 a demande 
1 L I . 1 1 L n l f i l l un bon teinti-
rier pour grosses couleurs. — 
Ecrire au bureau du journal, anx 
initiales S. A. 14716 

O N D E M A N D E chantmparfat-
tement couper le gazon à la ma­
chine. — Prendre l'adresse au 
bureau du journal. 14731 

l i u i u v i r n 0 a dema»,ie un 

«I t n l f r i l L n second jardinier, 
très actif, ayant de beaux certi­
ficats. — Prendre l'adresse au 
bureau du journal. 14732 

CESSIONS 
A CÉDER excellente brasse­

rie. Bénéfice net 
25.000 fr. garanti. On mettrai au 
courant qui ne serait pas du m é ­
tier. L'acquéreur doit disposer de 
65,000 f r . — S'adresser au bureau 
bu journal . 14733 

Ventes diverses 
VILLE DE T0URG0ING 

Le vendredi 13 mai 1887, sal le 
des ventes , rue Nenve-de-Rou-
baix, 3 8 , à la requête de MM. 
J. P . Delattre frères et C% pour 
le compte de qui i l appartiendra. 

Vente Publique 
à cinq heures de relevée 

D'BNvraoH 

100,000 Kilog, 

LAINES 
PEIGNÉES 

ET B L O U S S E S 
Provenant du sauvetage de 

l'incendie des magasins de MM. 
J. P. Delattre frères et C% à Dori-
goies. 

Les marchandises seront expo­
sées dans les magasins de M. 
Albert DE HAES. directeur des 
Magasins Généraux deTourcoing, 
agréés par l'Etat. 

Elles seront visibles 24 heures 
avant la vente. 

La veste se fera aux mimes 
conditions que celle du 30 avril 
dernier. 

Pour tous renseignements, s'a­
dresser au courtier-vendeur. 

Antoine R O U S S E L . 
14738 Courtier-vendeur. 

AVIS DIVERS 
On demande 100,000 fr. 
60(0, avec 1"hypothèque,sur un 
établissement industriel en pleine 
activité, ayant coûté 700,000 fr., 
constructions en bon état, a Lille, 
donnant sur deux rues. Deux 
maisons d'habitation. — S'adres­
ser à M. Auguste BOSSART fils, 
receveur de rentes, 32, rue de 
Bourgogne, a Lille. 14736 

AVIS AUX CHASSEURS 
Magnifique étalon, forte tai l le , 

haut pedigree, poarch iennepo in ­
ter de bplle origine. — Prendre 
l'adresse an bureau du journal . 

14735 

VOLONTARIAT 
D'UN AN 

Répartit ion aux examens et 
leçons particulières. — S'adres­
ser à M. A. Dil igent , 57, rue 
d'Inkermann, Roubaix. 

Résultats obtenus : 
A u x examens de 1884 : n* 1 

avee 8340 points sur 2400. 
A u x e x a m e n s de 1885 : n* 1 

avec 2145 points. 14740 

Cie DU GAZ DE ROUBAIX 
p o u r réclaUf-a«xe 

LZCHACmsi 4 LA PORGÏ lOTKïtil 

COKE 
B a i s s e d e p r i x 

Coke concassé, 0 , 9 0 l'hect. 
Coke tout venant O.WO > 
Coke grésillon 0 , 8 5 » 

Pris à l'usine. 
Transport et mise en cave, 0.15 

M a i n a t e d ' a m m o n i a ­
q u e p o u r e n c r a l » , garanti 
contenant 20 à 21 0)0 d'aiot.e. 
3 5 f r . les 100 kil. Pour une 
quantité de 1.000 k. 3 2 f r . les 
100 kil. Paiement comptant. 

S'adresser à l'usine, ruef.de 
Tourcoing, 58, à Roubaix, on à 
l'usine à gai de Croix. 14564 

A I A J T D une petite naine avec 
l i t J v f t l l machine, généra­

teur, séchoir a vapeur, pompes. 
bâches, etc., etc., le tout en bon 
état d'emploi et pouvant «'appli­
quer k tous les genres d'industrie. 

Maison d'habitation et dépen­
dances, bureaux, écuries, maga­
sins et an grand jardin potager 

a plein rapport. 
Prix du loyer très-modeste. Le 

tentais à Baisieux (Nord). 
S'adresser à M. Ruffelet, aveeat 

à Roubaix, pour autorisation de 
visiter. 14555 

A lTl'fiRI? P0111 e n t r e r 

I L . l i l R u possession en sep­
tembre prochain, une MACHINE 
i balancier jumelle, détente va­
riable de Correy, force de 300 
chevaux indiques, à 23 tours, 
pression 5 k", visible en marche. 
— Réponse au bureau da journal, 
aux initiales A. V. 14154 

Demandes & offres 
D'EMPLOI 

Y\\ représentant sérieux offre 
U l l position sûre, minimum 300 
francs par mois, pour commerce 
de gros, à personne disposant de 
l ,000à 1.500 fiancsgarantis .— 
Ecrire aux initiales H. M. F., bu­
reau restant, Lille. 14734d 

Hôtel de Flandre 
ET D'ANGLETERRE 

Entièrement restauré a la suite 
de changement de proprié­
taire. 

Ameublement riche 
MÊMES PRIX MOOÉRtS QU'AUPARAVANT 

Maison Vf nve Paven-Corou 
LOUIS QUE NÉE 

15, Place de la Gare 
L H . U E 

CINQUANTE CHAMBRES 
Table d'huie-ResUiirant 

SALONS 
POUR NOCES ET BANQUETS 

R e p a s 4 p r t x . - l l x e 
14737 

LA VUE POUR TOUS 
praticien 
a obtenu 
des cures 
mervei l ­
l e u s e s WEIL 

par l'emploi de ses verres gra­
dués au silex pur. Us conser­
vent la vue à toutes les per­
sonnes sujettes à un travail 
d'attention, te l les que l'étu­
diant, l'ecclésiastique, le m é ­
decin. Ils rendent la force aux 
yeux fatigués par l'âge, le tra­
vail ou la maladie. — Le prix 
en est très modeste, 1 fr. 50 
pour pince-nez et lunettes de 
myopes ou de presbytes. 

Envoi franco contre 1 fr. 50 
en mandat -pos te .— (Indiquer 
l'âge suffit.) 

Lille, rue de la Gare, 31 
13330 

SANTAL DBMIDY 
P U r m c l i i * Patrie 
Suppr ime C q p a h u . 

C u b è b e et I n j e c ­
t i o n s , guérit en 48 
h e u r e s l e s é c o u l e ­
m e n t s . T r è s efficace 
d a n s l e s maladies d e 
la vess ie , i l rend claires 
l e s ur ines l e s p l u s 
troubles . DipAt-.TontH Pharm. 

14133d 

LIQUIDATION 
de papiers peints 
«'une maison spéciale, de Paris. 
Dépotchez M. STAEBTSBAEDER 
rue de l'Ommelet, 122 (Jean-Ghis-
lain), en face de l'Ecole d'asile. 
5 0 0 , 0 0 0 rouleaux de papiers 
peints, dernière nouveauté, à 
vendre an rabais, depuis 0,15 c. 
le rouleau. Pose de papiers en 
tous genres, a 0,25 c. le rouleau. 
Entreprise de peintures, décors, 
vitrerie, etc. 

On présente les échantillons k 
domicile. 14578 

JrTABLISBXMIBrT THERMAL 

{AI*** HIOPMtTt DE L'ÉTAT (Allier) 
SAISON O S » BAINS 

IÂ W» *t DOUCHES de loaUt ip tw 
pour 1» trmJtMBSBt d«f mllmdif d* l'ti-
tomt; de foi*, d* le nul; treuil; 
diee*t*,*ovtt:t*loult vrlntlrn. 

T a u EM joan, da lf Metem l f S«p-
• j B l m : TMâtr* M Oenwrt» M Oattna 
— M«Jfcju. d u » I* Fan. — OmMnet 
M testai*.—laloa ramné aox S H M , 
— Salon d* l « x , d* < 

T u m a u R D _ . 
t r r - j s ~ i » i n l r i — r * - s - ' " '* 

( V f F» l l | « l MUMf tn i lMf» ." 
Htlt. t. Êmlusrt Hmtmertrt, 

14704 

Dupont-Desfontaines 
R u e dea Fabr icant» , u* 3 6 

ROUBAIX 

Faïences et Verreries 
en gros 

Dépôt de bouteilles depuis 9 fr. 
le eeut. 14694 

Conversion des Obligations 
V i l l e d ' A n v e r s 

Le Comptoir de Cbasgc Lillois 
9 , ILE NATIONALE, 9 , 1 ™ 

Se charge dès à présent et sans 
trais de la conversion des obliga­
tions de la Ville d'Anvers. Il se 
charge également de 1] négocia­
tion des obligations anciennes on 
nouvelles. 14723 

M. W I L L E M F i l » , hor­
ticulteur, tient toujours à sa 
succursale, 1 3 , c o n t o u r 
S t - M a r t i n , G r a n d e -
P l a c e , à R o u b a i x : , à 
des prix modères, un premier 
choix de plantes, fleurs, bou­
quets, couronnes, vanneries. 

M. WILLEM reçoit aussi 
toutes commandes pour jar­
dins, corbeilles, surtouts de 
table. 

Sur demande, il se rend 
gratuitement i domicile, pour 
donner les conseil indispen­
sables à l'entretiei des jardins 
et plantes. 14529 

Chapellerie et Fourrures 
ET BRODERIES 

MâlSOHJLlESTIIIEFFRY 
G r a n d e - R u e , 6 , R o u b a i x 

GRAND CHOIX 

deChapeaux et Casquettes 
pour hommes et enfants 

HACTE NOUVEAUTÉ POUR ENFANTS 
SPÉCIALITÉ 

POUR l i e COMMUNION 
Grand choix de cierges bou­

quets et brassards. 

GoiiservationdeFourrures 
On tait dans la maison toutes 

commandes et réparations de 
fourrures. 

B R O D E R I E S 
pour pensionnats et sociétés. 

14728 

Location de services de table 

PORCELAINES, CRISTAUX, 
VERRERIES, FAÏENCES, CRISTAUX 

BOUTEILLES ET B©L*CHONS 

Hri HOFFMANN-DUPONT 
11, rue Saint-Georges, i i 

R O U B A I X . 30545 

H. LEMAY, Changeur 
55, Rae des Champs, ROUBAIX 

ACHÀT4TOTE AU COMPTANT DES OBLIGATION 
Aux Bourses de Paris, Lille, Bruxelles, Anvers 

S E U L E M A I S O N D E C H A i V O E X E T R A I T A N T 
P A S L E S O P E R A T I O N S O E S P E C U L A T I O N , D E 
J E U , C ' E S T - A - D I R E L E T E R M E e t o ù l e s c l i e n t s 
t r o u v e n t T O U T E S l e s l i s t e s d e B r u x e l l e s , d ' A n ­
v e r s , e t c . , t i r a g e s p a r u s a c e j o u r o u t i r a g e s 
n o u v e a u x » 

Bureaux ouverts de 8 heures du matin à 7 heures du soir, 
dimanches et fêtes exceptés. 12186 

SPECIALITE DE CERCUEILS 

ar* HUVENiïE 
84, Rue du Fontenoy, ROUBAIX 

MAGASIN AU PREMIER 
C E R C U E I L S O E L U X E 

permettant de reir dans l'intérieur sans les ouvrir 
(STSTEME BREVETÉS.G.D.G. POUBL'EXPORTATION) 

Grand assortiment de Cercueils Chêne, Orme 
E T B O I S B L A N C 

CERCUEILS ZINGlttS PLOMBES, & CAPITONNÉS 

Maladies Secrètes 
CAPSULES RAQUINl 

M»pRoov e«* 
'ACADEMIE 

DC M t o i C I N I 

0B P A . R I S 

ÎH é r i s s a n t sans exception le» écoulement» tiges on chronique». 
OO auêrieone lur ÎOO m a l a d e » traités par l'Académie. 

exiger la Signature de HaguiK et le Timbre officiel. — 5 ni. u r u c 
fj)S10UZE-ai.atSPîYSIS.7l,f«i/0°i/ftSl-Dinii.pj/?/s M ^n-nnaM. j 

14350 

ÉTONNANTE DECOUVERTE 
MM. CEUPPENS Père et Fils 

r u e d e l a S t a t i o n , 1 6 4 , a M o u s c r o n , 
Ont tro*Té un procédé non-seulement capable d'arrêter la chute 

des cheyenx mais de régénérer la chevelure sur les crânes les plus 
chauves. Le doute n'est plus permis, le succès est complet. 

Liqueur pour la repousse : I O f r a n c s , pommade pour arrêter 
la chute : B f r a n c s . — Le produit est accompagné d'une notice 
explicative pour l'application du traitement. 

Envoi lranco contre mandat-poste. 11301 

AMEUBLEMENT 
La Maison qui vend incontestablement ie plus avantageus°me t 

de Rouoaix : Ulaces, Tapis de tout-s sortes, Toiles cirées, Parquets 
Iiioleutns, Etoffes pour Rideaur. et se? accessoires, et qui tabriau* 
de bons Meubles, bien meil leur marché qu'à Paris, c'est la maison 

HENNION-BERNARD 
Contour Saint-Martin, 7 

VOICI QUELQUES PRIX OE MOBILIERS TOUJOURS EN MAGASIN 

CHAMBRE CHAMBRE 
V e r n i a T ^ j o y e r 

Lit cintré à monlures T 5 fr. 
Grande armoire à glace 

120 sur 6-î 
Table denuit vide poche 
Toilette anglaise, avec 

7 pièces vaisselle 
Sommier, 35 à 40 fr. 

4 4 5 
S » 

2 6 

Le tout 2 7 5 fr. 

SALLE A MANGER 
" V i e r a a c C h ê n e 

Buffet, corps du haut 
vitre à crèdence 2 S O fr. 

Table cirée, à estrade, 3 
rallonges 1 2 5 > 

Six chaises Louis XIII, 
dos et iond cirés 9 0 » 

Le tout 4 6 5 fr 

PETIT GENRE LOUIS XVI. A PIASTRES 
\ ieni noyer rire on vernis 

Lit a vastes pieds oraux, 
bon courant 8 5 tj>. 

Armoires à glaces, as­
sorties 1 * 5 , 

Table de nuit i colonnes 5 0 » 
Toilette,4tiroirs,graade 

glace sculptée f o s » 
Sommier 35 à 40 Ir. 

Ensemble 4 2 5 fr 

BUREAU MINISTRE 
Droit. >'oir 

Yi»o.i vojer, Acajon, Vieoi Chêne 
Bureau plat, lm30 « 5 0 fr. 
Bibliothèque, 2m25 sur 

lm30 < 5 0 , 
Fauteuil garni 4 5 » 
4 chaises assorties itm , 

Ensemble » S 3 f r . 
Dans la Maison, excellent dessinateur-sculpteur, pour exécuter 

sur demande, plans et devis de toute espèce de meubles on instal­
lations d'appartements, magasins, bureaux et cabinets de toilette i 
réservoirs d'eau et faïence anglaise k boiserie bambou. 145?8 

ORFEVRERIE ARGENT 
Dépôt Ghristofle métal extra blanc, 

S P É C I A L I T É 

46, Grande-Place 

L I L L E GRAND CHOIX 
DE 

Boutons d'oreilles 
Grgs ET Borms DI CHIMISKS 

BRILLANTS 

'Parures et B^es-Médaillons 
E N C A M É E S D U R S 

EXECVTION DE TOI TE PIECE SUR COMMANDE 

Maison spéciale pour Pompes Funèbres 

D E C O R A T E U R 
37, rue du Chemin de ter, ROUBAIX 

CORBILLARDS DE TOUTES CLASSES 
d é p u t a 1 5 ( V u n o n 

TRANSPORT A L'ÉTRANGER 
Chapelle ardente et accessoires compris 

d e p u i s l t ) f r . 
NOTA. — La maison se chargeant des transports de corps 

à l'Etranger, évite, sur la demande des familles, toutes 
démarches et formalités à l'occasion d'un décès. 13809 
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